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'2 . 

sa:ut i arc.el.sa1nte Gen.ene-vc 
saints renommés, dans tout l'ays 
Saint Roch et son chien son eleve, 
Safnt Jean 1ap.tiste et sain~ Péni_s 
Satnt Jean Je la tran.ef saint Pnx . 
Et vous cochon d.e saint Antojne, 
A.h :plus vous serès gros et gra;, • 
Plus vous :prod.uiré.s ;J.e puc~L 
Dans la fonte avec lantlmou1e 
Vos cris. & c , 

'3 . 
Marthe.Ma-rie et. ~1agd.elen"' 
Fe_mmes qu'ad.or!!it le _sal1 "'.U'_ 
Sa.1nt Hühert et vous satnte adene 
Saï.nt Charlemagne rEmpen•1.r 
Sa.!nt Louis ~om qui fait h?rreu:i: 
Saint Leu. saint Gilles . et saint S:Elre 
Papes E,eq_ues . et Docteurs , 
Consolés vous d.e vos d.1Juleurs ' 
Curti us va vous faire en cire . 
Vos cri:;. & c, 

4'' 
Nous ne 1rulerons :plus d.e Cierges. 
Devant lautel d.e nos jatrons, 
Mais cruand nous trou,erons d.es Vierges, 
Ah comme nous les chérirons, 
Ah comme nous les fêterons , 
Nous !!-'aimerons q_ue_ les vivantes 
Les vivantes nous -a1meront 
Et nos neveux qùi surviendront 
Se les. choisiront :pour Amantes, 
Vos cris. & c, 

Par le Citoyen Déd.uit . 





___ ...,. ale BIii ,, 

LE A.LPÊTRE RÉPUBLICAIN, 
lets c.:b;ntés S½!" le Tb_éâ.tre d.e l~réra.-:orr. Î< uo 
. Na.üo;n.i.l par le Cttcreu So11i:i. 

. . Air~ Chacun a -~c inn.1 la.vouera. 
!;" ~ ~f;:,- • FRBRE Pa:s;ige d.u S~umou Ru,.; nHJ,1tu.rtee, . 

3~·--=t r l---r-™ffi~0~ 
Dcscctldons d.ans nos ~or'dr-Ïnt r Li r.,t,.1 

~~~ \r • 11#=1 \ L· ;~~~~=-~ 
• -te -'!eus y con-vi.e: cl.fr J',li--lc ~: 

-~~ r. c Ir. !ttiffuf1W~~â~= 
.. pu -bh .carnn, H ccd la Vul.ll. de 1.t p trt . 

~ f:.J-M~~t-Ie-1;-±[i!~~Jl~!. 
. ~ e. d cc~t la voix de la fJ. ./11 

:> ~Et€J] G =3--==. ~-Ef-.:-J __ - ~--=!- =;i 
n:i. la ft:r..-e tu un fouH::,ut ~ eu 1~:lll è e va . . 

-~~ ~~-?+f¼Xi--¼d=~+E! ~=- ri 
• -1:D-rer le2-u, bieu - t-:t fo llr - tJC h _l'<l • 

·~~~ ~;._\=ï v➔-ttt··=_f_L-.t-=-~~i~-~-=1 
• .. rai' .. tu~. rour vi..,_d -ltr Pit! tn ha. 

~@gj==t=r-r4Iit?-Ef:E1--~F7 
_ • tt:: ,u il .1c1 nous fali.t, il uc nous fa1:t , 

._ 
t\i•WI!i y l 

s.i.l .pe - trt:. il . 

i 
q_ue d.u 

G \J t¼~t 
sal -~ _ - lre . il 

' 
l~--·- ~A-=l;§~-=e½:-~,~f§™ffi· ~-a~E= 

c U'> fat:'l que du Sd -pè-- - tre • 

2, 
dfom, fin !ambition 

ù leu;, ces Roi-;;,t1rans du monde, 
e ces l'irate-5 d'A.lbion 

Q u.i 1! rétè11'1aieul régner sur l'onde. (b Î-i> 
Nou., avo,1s tous ce qu'ilsuout }?él$, 

"i!0us a,cn • lt· cœur ef: les bras 
D horumt'.5 libre":> el faits pour l'èlre. 
N0u; aVOL15 d.u ftr, des sol<la{"', 
11 ne llOU':> f.rnt (3 fois) q_ue cl 11 'i>alr;•r.!. 

'3. 
CC_(' aaus fo -i>Ol de nos caveaux 
Q11/ rit Ù>;;l'rit d.e nos anc~/~e: 
lb .. ~!urai..:,1t sou; l<!ur-; ta :•1eaw:: 
Le ,H,ir ch,t':!,rin a'av<.Ïr d.e& m,tÎ 1-res. (bh 
C;.ich.int -:,OU-:, lair ,le 1a gai• t.; 
Le1.1r ,t. H,Ui' }!O•U" la lib-,rté. 
Ce Sei b.tlf~nt no-;ail pz..raîfr -~ 
t,\,1i; J.a,,,; }P.·sol il bt rc,t:é . 
--:t cd e~\'.rit 3 f..!i.x.1 c~.;I du ,alpéfre. 

..j. 

-0 il vt .i a le fc:u du J;"ran:::ais 
f,;nJ. e l;i ·g .- c~ G-:r..n,:1:.:iq -i.e. 
T1.,u(; è.oic ré.t'ond.re a ses SU Ct:S~ 
\i "a 1a11a1s h .République"! 15 
Pr~ ,..-~urs d.e la lil.Jert~ . 
ne., l -::i.. et d.e 1 ég-,Jil,;, 
Te 1.s l'.i.r~o i'· cr d.Qit nous connaître~ 
Vaiuq!U,.Ur.ô d.t:s bons rar 1a hanté . 
~t- d.es mé;:hans :,'3 fuis) par le sùpt:lre, 

L'-, • bli ; '- der.•aüclé l'Aute1ir, lA.cteur}\ 
.ch, fa ce Couplet. 

• ~ ... uv••.t:.011 c.p.elquP vérité 
Ç ~it u de,.;ir d.e la 'réfancli:e ~ 
·'I'.ol<t , t av,:;c fraterniée 

'1· • t 1 'b' Se :p:.t .1er comme serl enare. ts 
L~ n,rs ont tort 1,îls sont mal fai~~ 
Si ·ous en êfrs satisfaits, • 

• l '0 1 • ·tr ? Qu~\it,ce quun noro,q_ue qu1 }'.Ulsse e e • 
Tai di-:; quon chante ses couplets, . 
L'Aufo::.r chez; lui (3 fois) fait d.u salîèfre • 

1',~r un C. ,a; la Section d.e Mutius -Scœvola. 
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..____ 

SALUT PUBLIC . 
' IEE A LA CONVENTION. 

• 1' """''uaE, navec moi avouera. 
Rue montmart_re , 

_ -ple_ Yran - cps tiois le mo __ \?C -le. ~. 
Nespéres pas per·clre nos mœurs, 

Par votre exe111ple et vos s1stêmes. 
!!homme est méchant !vils corrupteul's, 
-.c, I' d' ' A • outi aves cru apre9 vous-memes. bfa 

r' 

Suitte, 
Ah!Ie P.ilriole enc;hanté, 
Chérit les Loix,lËgalité : 
Son niveau, voilà son emb lêm.e. 
Sa clevise est la yfrilé ~ 
Et son flambeaut (bis 1 f ~is) t'É tre suprême (b is 

~ , ' 

Tu meurs,Barra,jeune héros: 
Tu meurs,mais cest pour faîa.!rie, 
J"'enten<la des soupirs,des san,glot-;;

0

, 

Cbt ta mère en pleurs,qui s'earie: (bis 
Mon en~t,poUl' toi quel honneur ! 
Le Pantheon recpii ton cœur1 
M.ais je t1uis seule t1ur la terre. 
:Mon fils,au t1éjour d.u bonheur 
Appelle,hélas;(bis 'J fuis) (a paune mère (flit; 

, .. , . 
Ainsi !infortuné souffianf 
Parle au Ciel,veut sen faire entend.re. 
Malheur au cœur inditlërent , 
Qui refuse un espo:ù- d tend.ré Z (b Î'5 
La mort sépare èl.'une fleur 
Et son pax&m' et sa colll.eur ; 
Ils ne passent point clans sa cend.re: 
M.ais le soleil en est lliuteur, 
Cést au soleil,1h

1

isl ,fuit1)-qu'ilSYont se. rendre {bis 

0 toi,Saillant,d.ont la valeur 
Des ~:riguads tiut braver la rage, 
Ta recompense est clans ton coeur: 
Tel est le prix du vrai courage l (bis 
Tu ne voie plus: n1enlends..tu: pas 
Tes f'rère9,ces hér~ soldats , 
1J.ivaux et ttfmoins d.e ta gloire '! 
lit tl>ffrent,p•i-ur g_uid.f;r tes pas , 
Un cl.es clrapeau,lbii '3 fois }de,Ia victoire. (bis 

6 ' • 
Périsse à jamais le méchant ; 
M.ais ,ive l'homme aux Loix fiel.elle! 
Le crime a besoin du néélllt , 
La vertu, doit ~tre immortelle . (6 is , . 
La \l~esse nous la promis, 
En éloignant ses mnemis , 
Le bonlieur rena1t sous ses ailes . 
:Bienffif les cœurs seront unis: 
Yratemiié,( bi~ 1 fuis) è.i les appelles. (bi'5 . 

I .. 
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-ture _ à _ aes av-pas,_ jai ae quoi jai 

-~ F ¾ \ tJ \ J r \ J • ~ \ P h~ ¾ , l 
Je quoi plai- -re,_ j ai d.e quoi jai ae quoi _ 

Oui ·ma-ri-ne m'épouse-ra , oui ma• 

fr ;,,, ~ v Y\ Cr\ ,V P vl r rl ~-;, r v \ r rl . ,, ,, ,, 
.rine me:pouse-ra, me-pouse-ra, m.e-eouse-ra, 

f-r-2' \ l . f I J b ~ \ J t l J • 1' \ J • b r 
et par.tout 1ientôt l'on di-ra, et partout bien 

'4 ), lLJ r\r· ~\t r v'\ r· v 1 
tôt l'on cl.i-ra, tant vaut l'homme tant vaut 

f Ll ~ 7 \ rJ V V \ fl \ t 7 
Y \ v· V 

fhomme ,- tant vaut_ la ter - - re ,_ on ae Je - -

') V\ Î ç, Î y \ v· V J5 V \ r 7 ;, l = 

-ma~ae-ra,à qui sont tous ces en.fans la., je 

frttv r ;,r1 P ,r 9 i 21r r -
réJlonclrai, messieurs, m.essieurs,je suÎs leur :pè-- ~ '-' ff v \ r r ~ 9 l r J 9 .\ v r 9 ; \ -i ¼ r\ 

_ re,je ré.Pondrai messieurs,mes~je s~ts leur pè-re, 

(

Commen~r.4-e rerclun,.C~~t a Tous tous ces beaux enfants là,eh bi) 
1 

M.1'$,qui à t'il d.onc la d.e û étonnant, oui M.r,, cést <!, moi ,cést, , ,. 
• 1 ' . ' 

5v aqp I nftr&1r11rr1vijp1 
a ce que ait leur m.è - re, a ce que 

& P tffi1r, r ~ r , r P r , r v , p v v· 1 r 
Jit leu-r mè - re, ce <{Ue clit leur ~re,ce '{Ue 

JtY v , r ; , 1 r w ; , v r u, e I e I r r11 
clit leu-r mère, a ce que Jit leur mè - - re , 





2, 
Femme faite pour ·plaire, 
Vaut 1ien mieux:, selon. moi, 
Qu'une riche héritière, 
Qui vous aicte la loi. (h-is 
La vie est un passage, 
P?urq_uoi c~étif hum~În, 
T occuper cl un voyage ~ 

1 
. 

• QuÎ Joit.finir aemair:.! / IS 

'3 , 

Sous une· humble chaumière , 
Habite le 1onheur; 
La pourpre est étrangère /2 
Au vrais plaisir au cœu.t, ., bis 
En terminant sa vie , 
Le Riche a aes regrèts} 
Qu.ana sa tâche est finie } 1, · · 

• 15 Le pauvre meurt en :pat:x:, 
., 

Ne :portons :point envie 
A ces· Extravagants~ 
Soyons renaant la -vie, 
Moins riche.mais constans~ (1is 
A l oiseau sur la :branche, 
Hélasfnous ressem1lons, 
Vive la gai té franche, / 1,. 
Et sur.tout les . chansons. 15 





i v 1 
-cle, Lhy - mne Jes Mar - "'"seil 

~të 1 )\v 
chante 

v . 
a - lais! qu'on y 

ptEr v v I v ~ ~ ç I r fi!tr 
ron __ de, ce-lui des "Borde - lais, -

la: 

~ V I V V V V ]! îruA-=1 
l'àur conduire a la guer _ -re, l~ur 

.- ' ~ v· , v e • v 1 
at - traits , mais 

la 

ftv 
notre aussi fiér- -re neint 

• ~ .[ 

v ;,•}c•,r· ~ • 11 
nos joyeux suc - cès. On d.it, 

....., 

2 

Le vaudevjlle a l'aise 
Parcourt tout l~nivers j 

>, La Liberté Franc,aise 
)) Se clérloye .er .. ses vers, On _dit, &c, 

3 . 

Des bords Je la Gironde 1 
Jusq_uaux bords d..e la mer, 
Freres; qu'on se répc ncle, 
F.n chantant cw· concert/ On dit .&c, 

'i' 

Sans trop sen faire accroire 
Le Bord.elais zé! é, 
Pour marcher a la gloire 
Prend ~n pas red.ou:blé, On d.it, &c, 

5 

LiLerté favorite! 
, .. . .,,, 

Heureuse Ega 11 e , 1 
Offrez a vot-r suitte 
Humanité, gaité, On ~ 't, &c. 

(i 

Oui d.éncore en encore 
si nos refre:in~ sont 1 ns, 
lllous ·allor." voir éc:Jorre . 
Quattrc vingt cinq chansons: On d.it,&c 

7 

Cesta tort qucn rlaisante 
Le ranga~s réjoui~ 
Le :Francais, ~and. 11 chante 
Fait d.an;er l'ennemi, On clit, &c, 





OU Ll'! SHGE DE LJ~I.iZ .• 

Avec Accompto de Guiti;l.rc. 
R.E Passage clu. Saum.c4 Katt M.ontrua.rlrt-:: ,. • 

,( ArÎ$tocrale) 

vain-queur, en hé - roo, 
Fnncai& point 

J ( J J 
cle :ElaLtir pour un Fran- -

5 J 1nt1 Id 14t 

__ cais Car &c. cais point cle flai-t11r pour un Yran - -
, , ~ . IP>• H ,. rrrtnul-11J lc:ljt l 

... ~ ~ 

~. 
A notre noble et fier ,aspect 
Dispa.-aifrl\. 1 hume.1r haufaine r 

_ De la ra"'e Répubdcafo-! 
Pour céder la place au respect, 
I es ris,les ; .. u-. .les Demoisellc:s 
~ ou~ enivrtront a longs traits. 
Car sans l'cper ... ,&c. 

'3. 
Le Marchand. penaùcl et contrit 
Loin de reclamer sa cr~ance, 
Va se trouver eu sa prudence 
Heureux de no,1.s la.ire cr~d.if. 
!> ur nous toujours !$tes nouVtlles 
Et des femmes plaines cl.attraits 
Car sans 1 opéra ,&c. 

. ,, 





I 

DE CECILE. ET J TLIE.i: , ... 
OU· LE SIEGE DE LlLE, 
Chez FRE~E Passagt> du Saumon 

2• ~r} 1 r=v L H=(i L .;--1 
. De là. France les én.ne,L1.Îs corn 

• 
- J:ta.1ent maTcher droit à Pa -ris, )Iajs nos 

t 
ge-

~#- r v I r P . r v , r v ,+R· ~ ~ l 
. -néraux réunis, au lieu de ca les ont oc 

f#. 1 ~ ~·-r·1r v 
- cis, Nos vœux sont 

J J' -tJ CT·=rr~ 
accomplis, nous sommes 

~/z- ;, J' J_tjJLrl I J g:~ ç f .~~ 
son, vive le son. dansons la Carmagnole. 

,~ r€v+f· J, } \ F·dl 
ive le son du Ca -non,, 

'J., 

• Tous ces grands seigneur,, si p_eti ts, 
A ,,harnés contre leur Pa)s. 

Par les Destins seront tr,th.is, 

Du Ciel les Peup]~s sont amis, 
Brun_svick leur a promis, 

. Le sort n'a pas permis . 
Danson &c, 

'3 . 

Tous ces esclaves Jes mér,har,t 

'ous r.uirons, mais perd ro .s leur tE:ms, 

I a Fra1;ce à leur hr.ls mer..aceanc; 
0 pp osera. tous se~ enLns , 

Guerre guèrre ai.;.x. t)rans; 
La. Paix aux in.di gent;, 
Danson<.,,&e,, 

4-, 

Pau,res in,,truinens du courrcux: 
De <.es monstres et de ces faux:, 

• I 

Pr rtez,portez ailleurs vos coups; 

Ou pour gouter un sort plus doux:. 
Venez vous joindre à nous; • 
Nos 1ras sou'7rent :pour vous. 
Danson, &,c·. 





' U SIEGE DE THIONVILLE. 

RE Passage d.u Saumon rue Montmartre, 

\ • • I -:- • 

-- - -- , Tout mon sang est à la Patri--e tout 10011 ~ang est. à. 

eb l .J \J.}J ):~f T J.. J · J Î · ,'[t13-~i™ 
Ta Pafd_ e je saurai le verser p~ur deffendre ses droit;; sa , 

,~J ~73J J 1JrrJ\J fflJ J\JJ.!-J-.1 I.~ 1 
• l 1 ' • ~ f • 1 vo:r::s: Ejl.rle àmbn cœur a.vec plus a.ener-gte que ne i:eron 1a- -

~ 1Pr,.,1.),.,1r ,.-,-r 1.,\J,.,1.-!.NÈ\ 
_ - mai"' que neJ:.ront jamais les menaces d.es B.oi-s qut: ne feront ja-

f 1v r, .-J, ). ~, • 1 l C/, · ., e ;-:;lj;:-1·, ;,=Ll 
__ mais que ne feront jamais les menaces des rois, Je cqm-bat -

li 9F -a r , • ; \ r r ,J# ,:-1 t-¾==f=Gt:@ij 
_ - lrai ces ti-rans sanguinaires je combattrai leurs sold.ats in-hu--; 

'& s J fr 1'. > ! r r ·; h J r J I J.J-ttt-i¼rA~a@S 
__ maÏLa - )ii leur<sangto..d.i-eux ar-rose nos frontières je ver-rai 

·ftr•·ilièGV'\â J. )\J'"r). MjyJ=~ 
sans regrets terminer mes de;;tins si leur sang arrose 1Hhl fron-e~ J.) ~•, Qr if\~4 P'; rJ~~L 

_ _ tières je verrai üans :reg-11ets terminer mes destrns Je ver - -

.-ffl F T:YQ 12!l ijJ l \M-™f13FJ 
,- _ rai sans regrets termfoer mon destin je vcr.r,u sans re - ~: 

•vftlr à J • ij J I r-r1 r 1 .ë r Eff.- r r_Ê0 
_ -gYeb terminer mon d.~tin termi-ner mes <l~tins ter-mt-. - . 

f 

- r r \ rr·l·, ~-; lr ,-! r rlU J t.>I t=i 
I __ ner mes ·delitins, tout mon sang est à la Patri-e je sau-rai 

, & J J I J tr ~ • '\.tf)' J r l d r J \ J & J'J J J I J r r~ 
' le verser pour d.effen-dre ses droits 11a voix parle a mon cœu.r a -

A J & e J J IJ J . t i. t t. A, r 1;___ t -~. t ~ 44-t 
j--vec Elus déuergie que ne feront jam.ais que ne feront ja- -

l@fEfi=_H. )\ â ,-Ji 1. t 1. ~ \ r ,. A -
- - ~ais les menaces des B.o is que ne fe-ront j a-mais que 

l@B?îffI r , • ; nx> \ J r • l· "il J' IJ xi: 
ne feront jamais les menaces des rois, Je combattrai ces ty-

-~t§gi#-Jjffia . : J "- t I J v • ; 
, _ -'!'ans sanguinaires je combattrai leurs soldats inhumains si leur 
1 1 . 

&~& ~r ~m~~E# 4Zt~,-; P ·, ~r ; • f 1 
sang o-dÎ-euJ>: arro ... e. no~ frontières je verrai san re - -

~7i~1t~~1'gg;~ U] cl J • ; t 
• 

- -g1·ets terminer-in~ a._-,,fi ,-;, jt verrai -.;ans regrets .ter - mi - -

~F--!=¾.l~W~1~~~~ZLP--t-4 
- ._ ner me., ,-l.-.:d;:1;1 d l ,;;ul""â iiaug o-cli~eux ar.-ro-se nos fron-

l~,::.~c7tt$~q~iJ-1-· t::fÏ§-i'$#~ . ~ 1 ~P-i3.=J:=,. --T-fE -t J l 
- - tière-., je verrai -.:-1,~ r.:grets terminer m~s d.es-tins je ver- _ 

--~™=f.:~l[_,_ • ftF r • r Id r • ~a· 
- - rai Si'ns regrel!;, termiuer mes-destio.s _terminèr mes dt'S . ~™ ~-~-------==-r- ·_ - -::::-1'c- , _,..: 0-f'=.• .~ -~ --=~---::.::=: . - =F--·v-- ~•:=::..-
- -lins ter-mi.ncr mi:.'\> dt:s Hn,,;, 





j 
LES 

1
S_OUPERS FRATERNELS, 

--=--:- Par le Cit.GOUllIET, fils. 

A.ir;.ae la Fête aes 1,onnes gens 

Cheit. FllERE. Passage clu Saumon rue monfmatre, 
191 

'$ ~ ' 1 J b r V I r • V • ' V 1 
1 Au sein de la ri - ches-se s'en-uuy _ 

~ ~ J. b J .i I J~) b 1-J b r fi 
__ aient les po-tén-fats 1 ,.., ilscherchaient 1~11~-

~ r • r· , , 1 ¼J J J i IJ • r v 1 
_ -gres-se clans cle somptu-eux re-pas; 4uancl on 

~ '(J~ r v r v I r • r v I v • Ji v 
n'est pas eii. fa - mil-le,,, est -il un bon_ 

~' j t•1l., v 
__ heur r~ - -el? .. mais gaie.té la fran- che 

f r •. r -~ 1 v • ~ } 1 J . 
bril-le clan& un Sou-per fra-fer-nel. 

'2±[ v 1J i J ib Ir· r Bd 
mais la francise gaie--t~ bril -le dans 

fv·i v ~ ¾•!J--a,11 
un Sou-per fra- ter __ nel. , 

Propriété de lË<l-iteu.r d'a 

SI , 

Ce Souper délectable, 
, c 'est celui des bonnes gens , 

Et cefte immense table , 
C ~tlt celle des bons enfans; 
La faim,lesprit s'.,- repaissent i 
Dans ce moment Solemnel , 
Tous les soucis clisparaissent 
Vive un Souper Fraternel ! 

3 ' 
À ces Banquet'& civiques 
Régnent les jeux et les ris , 
Des chants patrioüques 
Suivent la danse et les cris ; 
Et la llépuhli4ue gagne 
À ce zèle universel ••• 

. Chacun donne à ta compage } b. 
cl ,. fr 1 lS Un e1euner alerne • 

., 
L~nion,la concorde 
Confondent nos ennemis; 
Ils souffient la discorde .••• 
Mai~ leurs projets sont d.~fruits; 
Notre accord,4ui les désarme, 
Leur porte le coup mortel ••• 
Contre eux cest encor une arme} bis 
Que ce Souper fraternel • 

FIN, -

I 





.___.,. 

STANCES 

Jour 1,. . '. , b--
Chassent- :tnfr~gue. te -ne- reu- -se; Les 

Jo ;IJ J .i l'\J 
ver-tus vèulent tour ~ tour Rendre la Ré-

- -puliliql!-e heu - reu- -se •.• Si 

-fd±EEk.J-=> i > , 1 n J L ni 
, 1· .. .1•' '·d 1·" a nos ot~ A u.aigne pre-st- er ut.me - -

fstift:rv\ J I J itJ t, 
__ me, Citoy-ens, sans al-Ier au voix, Pro- -

-clamons donc l
1Ê -tre su- -pr@: _ -me. 

. 2, 
Vainement l'athée aura fui 
Derrière une épaisse cabale~ 
On va descendre malgré lui 
Dans ta consèience immorale; 

I I El.de \;CS ,.,Iane epouvanre, 
Chacun aisement verra comme 
Il -vo.ilo; é la Divinité 
Pour mieux voiler les droits de l'homme 

'.3, 
11 se ,Peut qu'un ré:publicafo, 
Egare par un vain tiophisme, 
Se penche sans mauvais dessein 
Sur le gouffre de l ~héisme} 
Mais la raison doit lut crier 
Pour le remeéfre en éguilibr.e: 
,,Tu n'est pas libre d'oublier 
,,celui qui ta fait naîfrè libre Il 

4, 
Quel temple iiourroit le borner, 
Quand. toujours il nous environne? 
Et que IJourrfons-nous lui donner 
Qu'avant lui-même il ne nous donne'? 
Montrons-nous donc reconnoissans 
Du bienfait d.e notre existence; 
Les verfos sont le seul encens 
Qui soit digne de sa puissance. 

5, 
Incrédules qui voud.rie1. 
Voir l

1
Èfre suprême et l~niendre, 

Avec d.es mœ-urs vous le pourriei.; . 
Mais aux champs il faudrait vous rendre •. 
Têée à tête avec une fleur, 
C~~t la qu~u bord. d'une onde pure 

' ' On entend un Dieu dans son coeur 
Comme on le voit dans la nature • 

• 





(oie 8tf 

;j~ô. D;ÈS VERS AILLAIS. 
'deV'âJ • le Buste de Marat, 

Pa:roÙ~·s ' ilf;f élu: Nogaret,lfosiciue de Giroust. 
-=--- -~€J; .~RFf' Passage du Saumon Rue Mout nartre . 
13 J Ji. ,. 1 r ~ ~· r ; v l t r E~ 

Voi~ci le :premier de nos gui. des! 

~G nr r_Fll~ r ~ v_J i:~ 
voici notl"e fidele 'A-m1: reste o - d1 - el.l.X des 

~ J J I r7 f-~v u fY~ 
cœurs rer-fi. • des I l,aissez vos regards delant f il r • ç , r • v n . ; ; 1 J f, r ·9 

~lui.nous a -mis, ~;~Wt~ sa mémoire: de~ 

,~ r r r v; ~. t g F ~ f 11~ r ½3 
• • c,ons k poste.ri- -t~: Chantons Ma-rat, c-an. • 

$~ r ; , r ~ f I I'_ r 1 ~î : 
_ • tons ses traveaux. et ·sa glo1 -re: pe- ns;amt 

~c , J I' r 1 W tJ tcfrt? .@~~ 
l • • ve l 11· i , - ~.,_ ' 1 yc.. r,:,l -. es tyrans, n....:,ve n - a -n.: --~· - - ... 

- , • ; t r Od l f§[ 
. rat, .,-i _ ve la _ Li-1er, - té. 

'2 , 

~ ourrÎr f Our l>3.UVt'r sa Pa.tri t? 

Est le partage des grauns cœurs. 
Marat,tu l'as trop bien servie 
Pou; n~ pas trouver ~es ~enge'.l.rs. 
Atn.1s,detend.ons sa memoire~ 
Qu'il vole à fimmortalité ! 
Chantons Marat,&c. 

'1l, 
Dbù -part CQtte voix prophéticru 
Le ~lo.hè 1risera ses fers. 
Le Salut d.e la Répu1liq_ue 
Est le salut de l'univers. 
Voqs le sa,ve_z. et jajll?-e, à cr 
Qu'il a prdd1t la ver1te! · 
chantons ~1ara.t,&c. 

L'a en1.ï' sort ccmme un to erre 
Des tour.billons de son cerve __ ,,_ _,. 
Cést .Apollon caché sous terre; 
Moins o.hscur, et toujours nouveau. 
Sa main a 1uriné l"histoire 
Du Fédéralisme effronté: .. 
chantons Marat, &c. 

1, 
Vers la Vend~e,a.hîme infâme 
Où nous courrions nous engloutir, 
Il par le de po,rt~r la fl~e ..• 
A nos maux ceta1t compatir' • 
Alors des 1r.onstres ont fait cro;re 
Qu'il c-0nsei1lait la cruauté. 
chantons , :irat, &c. 

, 6, 

Ces Chevaliers :pusiilanimes . 
Qui no\ls devaient percer le flanc; 
Ces Prcu.x,souillés de tant de crimes, 
Plus. q~e,:Marat vouiarnnt du sang. 
L~ur Tu.ite a flétri, leur mémoire: 
- ' l' l ' Ils n'ont montre q_ue â c iete . 

cb.antons,.Marat &c. 
7, 

Quel homme fut dans la n:rture, 
l'1us accessible et .Plus humain? 
n 1 n?Ïr ~rissot Ja Secte im;~~e 
Enva1n lui donne un cœur da1r1n ! 
$a mort aux siecles de mémoire 
Atteste son humanité. 
Chantons Marat, <i.e. 





(LES .fEMMES~ 

Entends les vierges et les mères, 
Auteur de la fécond,té: 
Nos é_pou.1:,nos enfu.M,nos frèr<>s, 

Combattent pour .la Iibertè·, (his 
Et si q:ùe lq_ue main criminelle 
Terminoit dei, destins si btiaux, 
Leurs fil\; vier:J;,:mi. fur leurs tom1eauz 
Y.cr,ge1• la cendre paternelle. 

{
Av<illt de él~rosr>r vosghises triom-phar.s, 

Le Chœu • t • ) d, , • 1 • , l Jurez \_n1c; ar.cant'r er.r1meet es tvr?~'lS . .,, 

(LES HQM;\IE$ .:t l~ 1''1::m,!:.~.:~ 

Guerriers,oHrez -wotz-e ccur.:i r~ ~ 

Jeunesiillc-s,offn:?; des flNr:; i 
Mères ,offrez l'Our -wotre hon.irr.a~ _,, 
Vos fils vertueux et -,-ainqueurs. t1> 
Yieilla:rds,d.ont la m.îld sJ.gesst.: 
Ntnstruit ~e par des actions, 
Versez vos 'L hénéJictior ... 
versons nos r . 
Sur Ics armes de Ja jeunesse. 

. {A.vant de déposer {v~1\ ghives tciomrhar·..:, 
Le chœur J"urons\ (t. • 1' • n • l • l - 1urC7. ,"' 1ns.) a.aneantir ... e crtmo et es t:y~a?ts. 

FIN. • 





Suiéfo, 
Eutèud..uns sa \OÎX qui nou:; crie! 
011 d,,it èhérir I'hulnauit~ ~ 
Ne vivre que pour L1 Pafrie, 
Et mourir pour la Libufo. (bi.; .. , 

• f~n abjurant lt! fanati':Dle, 
Ft.)t'~ un pie~ dan&'~reux; 
\'..,ye~ l..: hid1::u11. ath..;Î,;me 
Qd cherche a fac..int:r nu,; yeuy; ~ (.~; 
M..ul> re\lt-i\ o ilt:r la l wa.::r.:; 
Cou r .. lui no,; èœu1·~ " ,it t •111~ • ù·, • 

S.t l • cr:Ult. a. ,;ou•il~· l.t. h.rre, 
l., trlll n~ Îd1: ll•tS moiu-;,. (hi 

'i 
C 1·(rt: uvu;; Je:, cuwflut,; ~trfiJ.t-., 
Sè reuou,t:Ilu1L ~h,iquc jùur~ . 

--.,l,,1q_ e ·" r ~t • i:'.1 1,, ~atrÎCÎdt;-:-
S 1 1 .-\., • 1Cèrt '· vur.d. toi..r ~ ( i;,_ • 
Qut.1 horome a: cuglc ou t~rutraire. 
Dan:, ces }1r~,'àige,, r~uui.,;, 
N.~con,1oilro.it fa main d'un pt1e 

(,l .. i so-.ti .. nt cl..:-., t:nf,lll.,, àt..ri-:;. ( bh 
6, 

n,1 s u us champs ,vo yes l.t richc~,,e. 
1f.: .S. ' - • , 011:.~ Co:!;l &r l}lpe,;,('e-,, t:P tS , 

S-ou· uos~ied:;},l itrre s'cm.i•r.:s-;,· 
De nou$ ~.rod.iguer foU;; Sc:!-., fr ,.dt~: (h io 
F.h!ne,.t c:e pa~ la Prü, idt:u 
Qui f~c vndc am~ i u,b gu,;:.rcf 
Ou) fout J:rüt.'tc ,;>.i e.dsfouœ, 
Et fout aUc-;i(c se;; bitnfait,. ( bic\ 

7 . 
Quand. sur Dien l'bo1nme s'-iole-rrüg;c 
<..)u'en soi 111.'.'me il eut 1 son~r, 
Il J.it:le .mou de e-.,t une horlo;e 
Doat i[ esi te unliurlogu. tbi 
1) a voir fait cet.te U!ù re druni ..hl$, 
Piur dignement ·1 • rcroerder, 
l!àisous une action louable 
Achaque trait du h,1lancitr• (h1 

t 

( 

I 
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